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r I I  I 

JUDET 

de 
Économique et de 

Transfert des  technologies 
et processus. 

d'internationalisation 
I I  I 

LE  TRANSFERT 
DES  TECHNOLOGIES : 
UNE VOIE NOUVELLE? 

Le des  technologies a SUS- 
cité au 
vaste Une qui  fut 
longtemps lénifiante dans la où 

que le se 
fasse et pays  déci- 
dant  de Ce cons- 
tituait un des  aspects  de l' << aide >> bila- 

ou une aide dans 
laquelle on n'hésitait  pas à l'en- 

,a fallu l'kchec 
de la Q 

pement >>, il est à 
un Tout  le 

que le 
des  technologies se à des  obsta- 

ne sont pas un bien ; elles sont 
négociées et vendues ; a le 

à 
une qui l'étsblissement 

)>. 
Le des  technologies 

vient  dans le 
tains soulignent qu'il  s'agit 

tout à fait inégal, 
lé 
et les qui sont 
liées. 

Q La les 
mains non 

... Le 
et la 

monopolistiques sont 
système de cession  mutuelle  de  licences 

la 
oligopolistique qui existe  au  niveau  mon- 
dial  en  une monopolistique  au 
niveau (1). 

de 
(1) Etude effectuée la commission  de 

pp.  24-2.5, cité. : Tech- 
nological depexdence An analysis with special 
reference to patents, transnational  corporations 
in Chile. New 

du ou du ne 
fait les 

les successeztrs des 
1 % du de total. Les 99 % 

(S2 %) et 
mes de %). Négociation et 

technologies les  pays en voie  de  dévelop- 
des 

3. 

< 
multinationales >> est  en  effet un 

des points chmds de la discussion  ac- 
tuelle. 

et 
le positif  de la 

multinationale est  évident. 
C'est  une de postulat. << On sup- 
pose au 
tionale au 

L communication 
à la 

ces. Une de cet 
les  pays d'implantation ; le 

est les 
et  les d'une 

et 
)> (2) ; un  postulat  qui  se 

à la capacité d'adaptation 
: a l'a- 

daptation des technolo- 
et aux  capacités 

des  économies  en  voie  de  développe- 
ment  ,est la la plus 

à ces  économies ... W 

(3). Les 
adoptent  implicitement cette façon  de 

des 

et ou 
tenant aux  pays  en  voie  de  développe- , 

la nozlvelle voie le 
de la 

voie  de  développement )> (4). 
est que 

tinationales de la technolo- 
gie : le 
pales elles  est au bud- 

tique systématique d'achat et d'échange 
un stock de 

au 
duit de à un 

une politique visant à 
et à toute invention  mettant 

et 
des dont  elles  entendent  se 

le actuel ou Les 

ment ou de 

nales.  Calmann-Lévy,  p.  241. 
(2) - Les 

fusion internationale  des  innovations, p. 
(3) - Grandes entreprises  et dif- 

au Colloque de 
1972. 

no 45, p. 361. 
C'est le d'un Business 
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un 
know how : elles  ont  au 
semblé  tous  les atouts 
en position de et 

s'agit  bien  d'une e voie  nouvelle >) 
les 

multinationales 
- plus subtile que la concession 
imposée ou  que la filiale 
possédée à 100 % - effi- 
wee, à la fois ligne de  péné- 

et d,e  dé- 
fense : e voici l'aube d'une nou- 

l'exploitation de 
la technologie  et  non  plus  comme  aupa- 

l'exploitation, souvent  ,abusi- 
ve, d'un  pays % 

(5). 
Cette  voie  nouvelle  n'est  en  définitive 

qu'une la dépen- 
dance,  devenue  moins  visible  puisqu'elle 

nationalisations et 

au- 
tonomes. de 

les  objec- 
tifs et  les  moyens  de politique (6). 

ici d'en quel- 
ques  aspects situé le  phéno- 

multinationales 
l'évolution de l'écono- 

mie  mondiale. 

PROCESSUS 
D'INTERNATIONALISATION 

ET GRANDES  FIRMES 
MULTINATIONALES 

au que 
la multinationale 

le  fait quyelle 
le 

nationalisation qui la .nouvelle 
(7). L'analyse 

&me, en effet,  n'est  pas  adéquate 
le 

nationalisation. la 

comme  système  de 

tion 
de 

nationalisation des composantes qui 
définissent la : 

- 

- 
- 

de 

du 

en place  au  bé- 
néfice  des  pays  les  plus  avancés et que 
la  grande firme naultinahìonale n'est 6 
la  fois  que  la résultante et l'agent du 
processus. 

composantes fait les 

en 

Une tendance à la suprématie d'un 
processus technologique im- 
posé )) par la (les) grande (S] 
firme (S) multinationale (S) do- 
minante (S) à l'ensemble de la 
branche mondiale 

- On  constate, exemple,  dans 
la la la sidé- 

e l'eau liée 

de  plus  de 60 %), 
à l'oxygène),  de  ca- 

pacité installée (5 millions  de tonnes) : 
- h 

tionales, 
Snam Technip  qui la 

là, 
domination. 

Le passage d'une stratégie de 
CC produit S à une stratégie 
CC d'ensembles marchandises 2) 

le << 
ou d'une 

suite sans 
avec le la << 

chandise W ,  le e sous-ensemble >> 
e >> est un com- 

à et c'est le lieu où 
la loi de la comme  système  de 

la de 

les sont d'abarz- 
donner une stratégie de G produit W 

de marchan- 
dises et surtout de sous-ensembles ou 
eïzsenlbles-nlarchandises. On ne 
plus  seulement  des  tuyaux  mais on vend 
des  ensembles ; on  ne 
plus seulement  des mais on vend 

; on ne 
plus  seulement  de du 

Q vend )> une  cen- 
etc ... 

soin d'un  espace 
; les multinationales sont 

On  constate  que  les à ce  niveau de la mise  en 
cipaux du système se modifient, 
qu'un  nouveau  type chandises. 

On assiste à une descente  &né- 

(7) Cf. ce dévdoppement C. les qui conduisent 
en la note intitulée : au final (phabalement). mou- 

des Teclznologies. vement qui va du la 
Grandes Firmes  multinationa2es  et Transfert 

1972. chandise et dont  l'aboutissement  est la 
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l'usine clé  en  main est 
lié au 

nalisation ainsi 
multinationales. 

des sociétés com- 
merciales  internationales 

où 
de 

dses 
sont tenus multinationales ; 
ils  dessinent L'accès 2 
ces constitue bien  souvent la 
condition la 
des >> en  sous-ensembles D 

ou << )>. Cela 
a effet 

national dominé multi- 
nationales (8). 

A on 
constate que ce ne sont 
technologiques  qui dictent la 
tion de la f ime ,et  de qui 

1.a volonté 
de un de à 

sous 
me de et 

la 
est à 

, ganisant de son axe 

AU Japon, les 9 
and Co, de lance 

ciales dont 
Sumitomo Shoji ... effectuaient en 1970 46,7 % 

japonaises, cf. 44, OC- 
et 59,7 % 

1972. 

chandise. La ligne de de 
et à 

filière  éco- 
nomique dans la où elle  ache- 

la 
On également  dans le ca- 

le les 

so- 
: 

- d'assurer la  suprématie  des pro- 
cessus technologiques, mis  au  point  et 
détenus par les grandes firmes, 
- d'assurer la transformation dn pro- 

duit en e ensen2ble-marchandise 
sous la d'usines 

clé  en  main h>, etc ... 

QUELQUES  CONSÉQUENCES 
. DE  CE  PROCESSUS 

sont inl- 
et doivent soulignés : 

Les  technologies ne sont 
un où tous au- 

accès,  les  technologies sont 
tées  et, à les 

En ce 
sens, le li- 
mite  de  fait le choix des  technologies 
et une rigidité. 

Jusqu'aux  années 1970 exemple, 
la 

était 
une technologie volonté 

51 
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la 
au coke. 

il existe  une seu1.e tech- 
: 

celle  qui est les 

existent le  mine- 
ainsi ; 

ils sont détenus 
qui 

ils .veulent à 
technologie. 

On l'inté- 

cité à 500 O00 tonnes) 
les 

On  peut se si dans  ce  do- 
maine  comme.  dans domaines, 
la aux 

calcul économique, 
d'économie  d'échelle ou bien  de la vo- 
lonté 

(9). 
Les sont liées  aux 

et de 
consultants en technologie ; elles  ins- 

la ; elles  se 
ménagent les 

et de économistes ; 
elles sont de faire le marché 
de la technologie. 

y a 10 ans,. on dans les 
les 

la 
gaz était 

tout pays 
de l'aluminium doit les con- 
ditions 

ou Tout le 

comme  un  dogme la nécessité  des éco- 
tech- 

nologies  est  mis  en condition de telle 
façon que le choix  des se 
limite à le choix déjà 

~ 

La << qui 
des  technologies est sensible 
dans le domaine 
base : 
Elle  semble place, au 
à une souplesse,  quand  on  des- 

la 
ces de  base. A ce  niveau, les 

en évolution pemz- 
nente et 
cessus  de délocalisation 
d'une 

et simple de ces 

gies  moins  capitalistiques à des techno- 
logies  plus  c,apitalistiques,  mais  aussi 

capitalistiques à des  technologies  moins 
capitalistiques. 

L'activité de la 
tionale se une perpétuelle 
comp,osit,ion et recomposition  de  ses 
processus  de  production, en  fonction  du 
marche' mondial; la ligne  de 

de la et de 
à ce qu'on. 

lité mettant en question la 
(9) Cf. un Chimie Actua- 

des de 

C économique >> ; en  fonction  des 

combinaisons  de disponibles à 
le-  monde. En quelques  mois, 

sa de 
machines à 

d'ap- 
à 

en 
le oh se meuvent  les 

a les 
technologies << capital intensive >> OU 

les  technologies <¿ intensive >>. Les 
unes  comme  les peuvent 

à une  combinaison  optima  en 
fonction de la multitude  des  possibilités 

à 
la multinationale 

d'une  nouvelle  division 
du comme 
la e (10) ou la 

nouvelle (10) qui ne touche 
pas  tellement  les anciennes, 
textile, habillement  que  les  indus- 

et 
niques à base 'de composants,  de sous- 
ensembles et d'assemblage. La puissan- 
ce  des 

capacité et 

ici ou à une  combinaison 
... e à et à 

moyen l'identification  d'activités 
à contenu' en vue 
de le 
de  la en ma- 

à 
... Quand  de 

le 
ment où existent  les  compétences, 
la activité né- 

quali- 
fiée ... Elles et elles 
donc la 

détiennent  les  technologies e capital 
intensive >> disponibles >> (11). 

La multinationale est 
donc en comme  le 
grand fournisseur de  technologies e la- 
bour  intensive >> aussi  bien  que de  tech- 
nologies c capital  intensive >> : *ainsi le 

la technologie,  de  sa 
à l'ob- 

(12). ;> 
La  boucle  tend à bouclée : de la 

technologie la plus capitalistique à 
technologie la moins capitalistique : 

à 
dial, joue la gamme la plus 
des  technologies  qu'elle  choisit, 

En même  temps  qu'il  étend la 

les le 
relativise place 

de la 
des multinationales est 

less and 
G. - 

multinational The Journal, 
1973, p. 22 et - Op.  cifé, p. 33. 

(12) - Op.  cité, p. 31. 
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un de marché ; la 

la 
ge du la 
dise  (le  passage du à l'ensem- 

et sa le 
cette la tech- 

nologie son d'absolu ; 
elle est subordonnée  au marché; elle 

être  adnptde en fonction du marché. 
une 

comment la 
duction et la 

ont été : fa- 
ou 

en 
et de chaînes  de 

investissement  nou- 
veau en Yougoslavie  a  donné  l'occa- 
sion à la < 

)> << 
licences  est une chose  du  passé - du 
moins les  technologies  les  plus 

et qu'en  conséquence, la so- 
à 

ment son )> (13). 
la 

soulignent le fait , que la technologie 
n'est plus ln seule  chose qui compte. 
Une société dotée de la 
nologie 
sauf si son 
lie à une excellente  science  de la condui- 
te )> 

(14). 
On 

mauté du et les  conséquen- 
ces _qui en découlent : 
mes 
et en fonction 

niques  dont  elles  disposent ou qu'elles 
on imagine à de là 

poids la des  consom- 
mations et la 
nus ; on  imagine  également à 
une nouvelle  division  technique du 
vail  qu'elles  mettent en 
ence la 
Tout 
destin  puisqu'une  nouvelle  division  in- 

du )> 

La actuelle  constitue un bon 

<c la technolo- 
gie  n'est  pas )> (15). 

1913. 273. 
(13) 

~ 

1973,  p.  273. 
(15) A il un 

peu étonnant) le 
Zycie  Warszawy : e Ces 

et de paix. y a là un 
qu'elles  jouent un au 

aiment à sont les du capi- 
ainsi  que  quelques  sociétés  multinationales 

... Toutefois, tout en 
un œil négatif, il est  impossible 

influence  positive dans le mon- 

les  sociétés  multinationales ne peuvent 
de ... le d'une économie planifiée, 

cité 
à l'Ouest 

1913,  p.  215. 

ET 

une analyse  plus  fine et 
tement 

Une  posit ion  claire 

de  la 
du du développement fondé 

la 
moins la en Al- 

: elle  a été maintes  fois  énoncée et 
mise en 
de 

de 
le 
en 1970 : <c une centaine 
notion de 
à nous qu'il  est  plus  sain  de 
ne 

plus et  de quelques  décen- 
nies  exclus du ... )> (16). 

Une T. 
cette position : < L'avan- 

de l'évolution  technique  des  pays 
avancés et 

cette  voie,  c'est 
la de la di- 
vision 

au développement 
de  l',avantage 

et non le ... Le  poids 
de la économique qui 

soutient le 
à la définition de 

du 
de technologie ... 

de du point 
de 
1.a dépendance plutôt que de 
de la ... )> (17). 

On ne 
ni la subtilité de 

de 

tionalisations  totales. Cette capacité  éton- 
nante 
multinationales à l'intb 

de c Une étude 
que 

de bonne 

peut 
(à de sous- 

si que du de 
sation d'équipes  indiennes - aussi  bien 
en - de vas- 

peut la 
fisante une  adjudication. 

géure. ? 
- Une sidérurgie en Al- 

dans l'Acier  Arabe, no 2, p. 15 
à 23. 

de la 
T. - Diversification, 

politique  technologique des pays en voie de 

5-8 juillet  1973. 
développement, p. 16, 
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et des 
gains  substantiels ... (18). 

du 
n'est pas liée  seulement, à 
de ni à du 

de il tient à un 
de qui 

au niveau du A de quoi 
toutes les sont possibles, 

de conception et 
de que sont les  sociétés 

une le- 
çon de relativisation : 

- de la technologie 
au 

- type de  technolo- 
gie  utilisé : il  y  a  des  technologies de 
pointe et des  technologies  anciennes ; 
des  technologies u capital  intensive i> 

et des  technologies c( 

L'optimum  n'est  pas  lié à un  type de 
technologie  plutôt  qu'à un ; il 
dépend  de  l'étendue  de la gamme la 
plus possible laquelle on peut 

simultanément. 

en même 
temps que des  machines  et  des  instal- 
lations  usagées ou le 
contexte où ce 
est une ce  do- 
maine le contexte  est : le 

de eau la So- 
de 

duction de machines à 
(installations  usagées) ou la. vente 

à 
de 

n'ont  pas  du tout la même  signification 
que le de  machines  usagées 

aux usines de ou aux de 
les  deux 

d'un 
domination ; au 

à un 
A la limite,  toutes 

à d'un sys- 
tème autonome. 

l'iTztkgrat.ion et,  finalement, de l'autorzo- 
mie  technologique ; T. l'a  sou- 
ligné en : << une com- 

à la 
n'est  pas  convenablement  inté- 
point  de  vue  de sa capacité 

technique, un pays peut 
d,ans la où il  est 

capable  d'autonomie le plan tech- 
nique. En fait, 
finitions que Ton puisse'.domer  des  puys 
sous-développJs est fondée sur  leur irzca- 
pacité ci créer  leur propre technologie a 

(19). 

(18) Asia. - save 
by using indian engineers, p.  255, août 

1972. 
' la et des 

en 
(19) T. - Op. cit., p. 11. 

; de 
initiatives  en  témoignent : développe- 
ment de 
d'étude e 

de 

non classiques  de 

de 

les et de l'in- 
qui mène 

à la constitution d'une base technolo- 
gique  autonome  est  long, sa 
ne pas choix en 

de la 
spécialisation,  selon 

n'est << qu'un  complément, non  un subs- 
titut de l'autonomie  nationale le 
plan  technologique (1). faut donc 

en 

est 

ments en ; exemple : cons- 
titution d'un d'études 

- incitation 'à (SN 
de vitesse,  des 

de plus 
- constitution d'un 

SN - conception 
et de manu- 
tention, etc ... 

le qui s'effectuent  de- 
puis une une 
action  complexe,  débouchant B 

la constitution  d'une lbase technolo- 

La  puissance des 
coextensive au 

lLes ont 
accès au : le flot d'in- 

qui 
nent ; en 

à une 
d'un  continent à Chacun de 

e )> une 

tiels,  immédiatement  actualisables. 
<< >> est ; 
elle une mul- 
titude de combinaisons  possibles de fac- 

La f,aiblesse  des  pays  sous-déve- 
loppés,  c'est de à 

de où 
en 

qui 
lisent: 

bles,  c'est l'accès u11 marché. On 

gies ; en fait, les  pays  sous-développés 
n'ont  pas  accès à ; seuls 

sissent ,à à 
faut 

si l'on peut c( multi- 
)>. de 

la de la spécialisation 

enseigne  que tous les 
(20) T. - Op.  cit., p. 21. 

d'une 

etc ... ) constituent un des  moments 
d'une  séquence  autonome  dynamique. 

54 
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la mise en 
pays qui 

Cette 
à la fois au niveau des 

niveau de la 
tioa et 

au 
niveau de  la de bases  tech- 

En 
de cette 

mept  mise  en ne semble  pas 
l’ensemble 

des  pays  dominés  d’accès  possible au 
à la fois aux 

chandises, aux 
la gamme la des technologies 
disponibles. toute ‘façon, tant que  les 

en 
de technologies, le 

dominants les  dominés ne que 
se 
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